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guistique thiorique (Psychologie du langage)1 force l'admiration:
quand on pense qu'ä cette epoque, le Cours de linguistique ginirale
de Saussure n'etait pas publie, on ne peut que s'emerveiller de voir
ä quel point Albert Sechehaye avait penetre la pensee de son maitre,
et aussi avec quelle maitrise, avec quelle rectitude intellcctuelle il
deflnit l'objet et les methodes de ce qui sera la «Linguistique
genevoise».

II est, et il sera, ä mon avis, impossible, desormais d'etudier et
d'enseigner la syntaxe sans se referer ä l'ouvrage capital de Sechehaye:

Essai sur la structure logique de la phrase2. Quant ä son Abrege
de grammaire francaise sur un plan construclif3, je n'hesite pas ä

dire qu'il est une bouffee d'air salubre apres les innombrables
grammaires traditionnelles dont - trop longtemps - les eieves ont eu ä

souffrir!
Sechehaye laisse, en mourant, une Grammaire francaise qui sera,

nous l'esperons, publiee un jour.
La pensee de Sechehaye n'est pas aisee ä penetrer: eile a un

caractere philosophique bien marque, et semble se mouvoir dans
l'abstrait; mais cjui la jiratique s'ajiercoit vite qu'elle est fondee sur
les faits concrets et qu'elle en donne de facon lumiiieuse l'explication.

Tels furent les deux hommes que pleurent aujourd'hui leurs
eieves, leurs collegues, leur pays, le monde savant tout entier. Leur
personnalite, l'une et l'autre si remarquable, a cesse de presider aux
travaux des linguistes genevois. Rfais leur souvenir n'est jias jires
de s'effacer, non plus que l'exemple qu'ils laissent. Et leur ceuvre
demeure, magistrale, enrichissante, eile aussi exemjilaire.

Geneve Eug. Wible.
*

Johan Melander

21 mars 1878 - 29 juin 1947

Johan Melander, professeur emeritc ä l'Lhiiversite d'Ujisal, est
mort dans cette ville le 29 juin 1947, ä l'äge de 69 ans.

Apres avoir poursuivi des etudes de linguistique ä l'Universitd
d'Upsal, il y recut, en 1916, le doctorat; il avait presente comme

1 Paris, Champion; Geneve, Eggimann; Leijizig, Harrassowitz,
1908.

2 Colleclion linguistique publiee par la Socide de Linguistique de

Paris, XX. Paris, Champion, 1926.
3 Sekundarlehrerkonferenz des Kantons Zürich, 1926.
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these son Etude sur magis et les expressions adversatives dans les

langues romanes. Puis, pendant une serie d'annees, il fut oblige de
se jiartager entre renseignement superieur et l'enseignement secon-
daire. Charge de cours ä l'Universite d'Upsal de 1919 ä 1922, il y
occupa la chaire de jihilologie romane de 1932 ä 1943.

Bien qu'il fut tres absorbe par son enseignement, Melander a
beaucouji ecrit. Ainsi il etait un savant editeur de textes medie-
vaux, mais il etait surtout attire par de delicats jiroblemcs
linguistiques. C'est dans le domaine de la syntaxe cju'il fit son plus
grand apport. Notamment il faut mentionner son Etude sur
l'ancienne abrevialion des pronoms personnels regimes dans les langues
romanes1. Ni le philologue qui s'oecupe des difflciles questions de
proclise et d'enclise, ni l'editeur de textes anciens ne peuvent se

passer de cet ouvrage, qui, sur bien des points, nous communique
des resultats defmitifs.

fl ne faudrait pas oublier le travail fourni par Rlelander comme
directeur des Sludia Neophilologica. Non seulement il y donna des
articles et des comptes rendus, mais fit tout ce qu'il put jiour main-
tenir la belle tenue de cette revue. Dans ses comptes rendus, il
s'efforcait de completer ses remarques critiques jiar des contribu-
tions positives.

Je crois qu'il est superflu de definir ici l'importance de l'ceuvre de
Rlelander. Cette ceuvre est devenue ce qu'elle est, certes jiarce qu'il
aimait le travail et jiossedait un esjirit logique fort sur, mais
surtout parce cju'il etait d'une rare probite intellectuelle. fl ne jiublia
rien sans etre absolument persuade de la justesse de ses vues. Sur
ce point il ne transigea jamais.

Si Melander exigeait beaucouji de lui pour le fond, il n'etait jias
moins exigeant pour la forme, fl ecrivait un franpais tres francais:
clair, ordonne, sans floritures ni emploi exagere de termes tech-
niques. fl preferait en tout la simplicite - selon lui, la chose la plus
difficile - et il se meflait beaucouji de ceux cjui fönt etalage d'eru-
dition.

Si l'on veut mesurer la jiortee de l'ceuvre de Rlelander, il importe
aussi de tenir compte de ce qu'il a fait pour ses eieves. fl etait fler
d'etre homme d'enseignement. Comme universitaire, il tira profit
des experiences qu'il avait faites dans l'enseignement secondaire et
reussit ä mieux adapter la formation des futurs professeurs aux
exigences de leur metier. Mais ce qui nous interesse ici, c'est la
fapon dont il a forme les jeunes romanistes d'Upsal. Pres d'une
vingtaine de ses eieves sont parvenus au grade de docteur, ce qui

1 Voir Arbelen utgivna med underslöd av. V. Ekmans universitels-
fond, t. 34, Upsal 1928.
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est impressionnant si l'on considere la courte duree de son jirofes-
sorat. II ne sufflt jias de dire qu'il s'interessait aux travaux de ses

eieves, il s'y consacrait Corps et äme. II avait un don sjiecial pour
choisir le genre de täche cjui convenait le mieux ä chacun de ses

eieves, il discutait volontiers avec eux les problemes cjui les occu-
jiaient, et, ce qui n'est jias le moins important, il donnait son ajipui
moral ä ceux qui avaient rencontre des obstaclcs decourageants. II
jiresidait les seances du seminaire de langues romanes avec une
autorite indeniable, mais savait aussi faire parier les timides. II
n'etait pas ennemi des theories, mais repugnait ä trop s'eloigner
des faits. II voulait inculquer ä ses eieves le souci de l'exaetitude et
de la probitc dans leur travail philologique.

Johan Rlelander aimait sa science et ses eieves. II avait le culte
de la justice. Rleme dans les cas oü nous avions I'impression qu'on
jiouvait juger autrement que lui — et ces cas etaient rares — nous
apercevions bien la jiurete de son intention. C'est lä assez dire ce

qu'il etait ä nos yeux et ce qu'est notre jierte.
Uppsala Rolf Edgren.
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